
Aréopages  
Modernes

Paul, après avoir prêche dans de nombreux endroits, parvient à Athè-
nes et se rend à l’Aréopage où il annonce l’Evangile en utilisant un 
langage adapté et compréhensible dans ce milieu (cf. Ac 17, 22-31). 

L’Aréopage représentait alors le centre de la culture des Athéniens instru-
its et il peut aujourd’hui être pris comme symbole des nouveaux milieux 
où l’on doit proclamer l’Evangile.

Le premier aréopage des temps modernes est le monde de la communica-
tion, qui donne une unité à l’humanité en faisant d’elle, comme on dit, «un 
grand village». Les médias ont pris une telle importance qu’ils sont, pour 
beaucoup de gens, le moyen principal d’information et de formation; ils 
guident et inspirent les comportements individuels, familiaux et sociaux. 
Ce sont surtout les nouvelles générations qui grandissent dans un monde 
conditionné par les médias. 

On a peut-être un peu négligé cet aréopage. On privilégie généralement 
d’autres moyens d’annonce évangélique et de formation, tandis que les 
médias sont laissés à l’initiative des particuliers ou de petits groupes et 
n’entrent dans la programmation pastorale que de manière secondaire. 
L’engagement dans les médias, toutefois, n’a pas pour seul but de démul-
tiplier l’annonce. 

Il s’agit d’une réalité plus profonde car l’évangélisation même de la culture 
moderne dépend en grande partie de leur influence. Il ne suffit donc pas 
de les utiliser pour assurer la diffusion du message chrétien et de l’ensei-
gnement de l’Eglise, mais il faut intégrer le message dans cette «nouvel-
le culture» créée par les moyens de communication modernes. C’est un 
problème complexe car, sans même parler de son contenu, cette culture 
vient précisément de ce qu’il existe de nouveaux modes de communiquer 
avec de nouveaux langages, de nouvelles techniques, de nouveaux com-



portements. Mon prédécesseur Paul VI disait que « la rupture entre Evang-
ile et culture est sans doute le drame de notre époque »62; le domaine de la 
communication actuelle vient pleinement confirmer ce jugement.

Il existe, dans le monde moderne, beaucoup d’autres aréopages vers lesquels 
il faut orienter l’activité missionnaire de l’Eglise. Par exemple, l’engagement 
pour la paix, le développement et la libération des peuples, les droits de 
l’homme et des peuples, surtout ceux des minorités, la promotion de la 
femme et de l’enfant, la sauvegarde de la création, autant de domaines à 
éclairer par la lumière de l’Evangile.

En outre, il faut rappeler le très vaste aréopage de la culture, de la recher-
che scientifique, des rapports internationaux qui favorisent le dialogue et 
conduisent à de nouveaux projets de vie. Il faut être attentif à ces réali-
tés modernes et y attacher de l’importance. Les hommes ont le sentiment 
d’être comme des marins sur la mer de la vie, appelés à une unité et à une 
solidarité toujours plus grandes. 

Les solutions des problèmes posés par l’existence doivent être étudiées, 
discutées, mises à l’épreuve avec le concours de tous. Voilà pourquoi les 
organismes et les rassemblements internationaux prennent toujours plus 
d’importance dans de nombreux secteurs de la vie humaine, de la culture 
à la politique, de l’économie à la recherche. Les chrétiens qui vivent et tra-
vaillent à ce niveau international se rappelleront toujours qu’ils doivent 
témoigner de l’Evangile.

Redemptoris Missio, 37


